
 

LES QUATRE OBSERVATOIRES GONm 
DE L’AVIFAUNE NORMANDE :  
DIXIEME BILAN SYNTHETIQUE  
ANNEE 2023 

GROUPE ORNITHOLOGIQUE NORMAND 
ASSOCIATION RECONNUE D'UTILITE PUBLIQUE 

Téléphone 02 31 43 52 56 
Mail secretariat@gonm.org 

Site Internet http://www.gonm.org 
181 rue d’Auge 14000 Caen 

 
 

 
 
Six observatoires ont été mis en place par le GONm depuis 1967 afin de suivre au mieux l’évolution 

des populations d’oiseaux de Normandie : quatre d’entre eux sont directement destinés aux suivis de l’avifaune. 
Deux autres sont destinés aux suivis de sites : l’observatoire des réserves du GONm dont le bilan est 

présenté dans « Réseau des réserves normandes », consultable en ligne (https://www.gonm.org/in-
dex.php?post/706 ) et l’observatoire des ZPS qui fait l’objet d’un rapport interne.  

 Le présent document est le dixième bilan annuel des observatoires du GONm. Il présente quelques 
exemples d’informations obtenues par ces observatoires au cours de l’année 2023.   

Nos remerciements vont aux observateurs et aux organismes qui nous aident dans notre action d’utilité 
publique. 

Gérard Debout (textes et photos sauf indication contraire) 
 

Enquêtes permanentes 
• Tendances : suivi des oiseaux communs 
• Oiseaux échoués : suivi des oiseaux échoués fin février 

(débuté en 1972) 
• WI : recensement international des oiseaux d’eau en 

janvier 
• Bernaches, avocettes : suivi mensuel de septembre à avril  
• Suivi nicheurs rares ou patrimoniaux 

 
Enquêtes 2023 dans le cadre du septième programme d’en-
quêtes du GONm 2020-2025  

• Grèbes-plongeons en mer 
• Colonies d’hirondelles de rivage 
• Limicoles nicheurs côtiers 
• Dortoirs de cormorans 
• Dortoirs de laridés 
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Observatoire des oiseaux marins  
Gérard Debout 

Après le travail de terrain essentiellement conduit en 2020 et 2021 et, pour certains sites, encore en 2022, 
2023 a été consacrée au nettoyage de la base de données oiseaux marins du GONm et à la synthèse des résultats 
qui a fait l’objet de deux articles : un consacré aux goélands nicheurs urbains paru dans la revue nationale 
Alauda et un autre à paraître dans une des deux revues scientifiques du GONm, le Cormoran. 

13 espèces d’oiseaux marins se reproduisent sur les îles ou les falaises du littoral normand, sur les étangs 
ou ballastières en milieu continental ou en milieu urbain.  

Les populations nicheuses normandes ont des effectifs très différents et connaissent des évolutions va-
riées : 

- Avec 17 500 couples, la plus commune demeure le 
goéland argenté, malgré un déclin important de 
20,6 % depuis 1998. Ce déclin est particulièrement 
sensible sur les colonies les plus anciennes qui 
comptaient autrefois le plus de couples : Chausey, 
Saint-Marcouf, Cap Fagnet. 

- La plus rare est le goéland leucophée : 7 couples 
nicheurs. C’est un nicheur assez récent d’origine 
méditerranéenne surtout présent en milieu urbain 
en Normandie. 
 

Goéland leucophée  
 

- Le grand cormoran est globalement stable à environ 2 000 couples, même si des signes de déclin 
commencent à se manifester à Chausey, sur les falaises cauchoises et à la Grande Noé. 

- Le goéland marin compte plus de 1700 couples, mais une baisse s’amorce par rapport à 2010 sur 
les principales colonies. 

- La mouette mélanocéphale fluctue autour de 400 à 500 couples ; elle ne niche en 2023 qu’à la 
réserve de la Grande Noé. 

- Deux espèces de sternes sont des nicheurs irréguliers : la sterne de Dougall et la sterne caugek 
(toutes deux ne nichant qu’à la réserve GONm de Chausey). 

 
- Trois espèces se portent bien et sont en 

augmentation : le cormoran huppé avec presque 
1 700 couples représente presque 2 % de l’effectif 
nicheur mondial de la sous-espèce : c’est dire la 
reponsabilté régionale qu’a la région par rapport à 
cette espèce.  

- La mouette rieuse atteint un effectif record avec plus 
de 1000 couples. 

- De même, la sterne pierregarin avec plus de 200 
couples. 

 
Cormoran huppé 

- Enfin, trois espèces connaissent des déclins 
catastrophiques : 

- Le goéland brun : 430 couples, soit une baisse de 
59 % par rapport à l’effectif maximal connu de 2010. 

- Le fulmar glacial : 311 sites, mais une baisse de 
59 % par rapport à l’effectif maximal connu de 1988. 

- La mouette tridactyle qui compte un peu plus de 
1200 couples, effectif en baisse de 62 % par rapport 
au maximum de 1998. 

 
 

Goéland brun   
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Observatoire des oiseaux d’eau  

Bruno Chevalier 
Oiseaux d’eau hivernants (WI) janvier 2023 

Nombre de participants : plus de 100 
Nous avons recensé 380 560 oiseaux en janvier 2023 

  
Nombre d'oiseaux par site élémentaire en janvier 2023 

 
Répartition par site fonctionnel des plongeons et grèbes en janvier 2023 

 
Les tendances observées au cours de la période 1994-2023 pour les deux groupes les mieux do-

cumentés, anatidés et foulques d’une part, et limicoles d’autre part, sont de l’ordre de +1,6 % par an 
pour les premiers, alors que les seconds présentent des effectifs jugés stables. Bien sûr, ceci recouvre 
des réalités spécifiques diverses : le bécasseau sanderling (bon état de conservation des populations 
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du N.O de l’Atlantique) ou le canard souchet (déplacement d’aire d’hivernage) ont nettement pro-
gressé, alors que l’avocette élégante (perte d’habitat/Port 2000) ou le fuligule milouin (mauvais état 
de conservation à l’échelle de l’Europe) enregistrent un déclin modéré.  

 
Bernaches – avocettes 2022-2023 

Bernache cravant à ventre sombre  

 
Évolution des effectifs de bernache cravant à ventre sombre recensés en janvier en Normandie (2007-2023) 

 
Bernache cravant à ventre pâle 
 

Bernache à ventre pâle Sept Oct Nov Déc Janv Févr Mars Avr 
France 1 28 345 604 709 939 1040 605 
Normandie 1 24 315 545 642 890 943 605 
% Normandie/France 0 86 91 90 91 95 91 100 

 
Avocette élégante 

 
Évolution des effectifs d’avocette élégante recensés en janvier en Normandie (2007-2023) 
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Observatoire des oiseaux communs 
Claire Debout 
 

Tendances : résultats de la campagne 2022-2023 
Depuis la parution du Nouvel atlas des oiseaux de Normandie, quatre campagnes de l’enquête 

Tendances se sont succédé. Après les aléas de la Covid 19, les participations à l’enquête restent chan-
geantes mais, malgré tout, un léger sursaut se fait sentir avec une dizaine de parcours supplémen-
taires ; malheureusement, le nombre de participants n’augmente pas :  

 
Campagne  Nombre de parcours Nombre d’observateurs 
2019-20  165 84 
2020-21  164 87 
2021-22  174 87 
2022-2023 170 87 

 
La répartition départementale des nombres de parcours et d’observateurs est la suivante :  

Départements  14 27 50 61 76 Total 
N parcours 53 22 51 16 28 170 
N observateurs 27 7 27 9 17 87 

 
A la fin de la campagne 2022-2023, le nombre total de lignes par session est le suivant : 

Session P1 P2 P3 P4 P5 P6 Total 
N données 58689 61978 61835 68216 78707 74101 403 526 

 
Pour la 27ème année de l’enquête, 403 526 données constituent donc le fichier concernant les 

oiseaux communs de Normandie. Les deux sessions d’avril jusqu’à juillet sont les plus riches ; la 
session hivernale de décembre à janvier est moins riche mais un biais peut être suspecté relatif à la 
météo et à l’assiduité des observateurs à cette période. Le record faible de la session à la sortie de 
l’été, août - septembre, peut être lié à une période de discrétion des oiseaux, moins faciles à contacter.  

Environ 45 espèces d’oiseaux communs sont analysées chaque année. Cette enquête qualitative 
basée sur la présence / absence des oiseaux tout au long de l’année permet de définir les tendances 
évolutives des populations sur le long terme. C’est ainsi que nous pouvons détecter des populations 
en croissance (choucas des tours, pigeon ramier) ou des espèces nicheuses en déclin comme le bruant 
jaune, ou le moineau domestique. Ci-dessous sont présentés quelques résultats de la période de re-
production actualisés à la dernière campagne 2022-2023 ; nous avons choisi trois espèces avec une 
croissance significative, trois avec un déclin significatif et trois autres stables.  
 
Fauvette à tête noire 
La population a augmenté de 26,5 % ; augmentation significative.  
Pic vert 
La population a augmenté de 76,9 % ; augmentation significative.  
Choucas des tours 
La population a augmenté de 180,6 % ; augmentation significative.  
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Bruant jaune 
Décroissance continue et significative : -75,4 % 
Verdier d’Europe 
Décroissance continue et significative : -42,5 % 
Moineau domestique  
Décroissance continue et significative : -24,9 % 

 
Enfin, trois espèces dont les populations ne varient pas sur le long terme : 

Pinson des arbres   Rougegorge familier   Pie bavarde 

 
 
Pour la période hivernale, trois espèces avec 
des variations différentes :  
Pigeon ramier 
La population a augmenté de 44,6 % ; aug-
mentation significative.  
Accenteur mouchet 
Décroissance continue et significative :  
-54,1 % 
Rougegorge familier 
Aucune variation (+0,1 %) 
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Observatoire des espèces patrimoniales 
Gérard Debout 

Grand corbeau 
Régis Purenne 

 

 
Grand corbeau : nombre maximum de couples nicheurs 

 
Sur 195 nids suivis entre 2005 et 2023 : 80 % ont connu un succès ; au total, 43 jeunes à l’envol. La 

production moyenne de 2,3 jeunes/couple, est bonne 
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Rapaces : deux nouvelles espèces nicheuses et une troisème qui confirme son implantation 
Gérard Debout 

 
L’année 2023 a été marquée 

par la découverte de nouveaux 
couples de hibou grand-duc sur les 
falaises cauchoises. 

La première observation (ca-
davre) remonte à 2015. 

La première nidification a été 
découverte en 2021. 

En 2023, quatre sites au moins 
sont occupés. 

 
Toujours en Seine-Maritime, 

mais dans le Pays de Bray, la pre-
mière nidification normande du mi-
lan royal a été prouvée avec la dé-
couverte d’un nid contenant trois 
poussins. 

 
Enfin, l’élanion blanc (ou blac) fait une arrivée en fanfare en Normandie ! après une première tentative 

de reproduction en 1994 au Marais Vernier, puis des observations d’oiseaux stationnant plus ou moins lon-
guement, parfois en couple mais sans indices probants de nidification. Tout a changé en 2023 avec peut-être 
une douzaine de couples nicheurs dans les cinq départements normands. L’installation de cette espèce d’ori-
gine tropicale (qui a conservé des traits de vie typiquement tropicaux comme la possibilité de se reproduire à 
l’âge de quelques mois, et l’absence de saisonnalité de la reproduction), est un indice supplémentaire, s’il en 
fallait un, des effets du réchauffement climatique. 
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